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L'antiracisme doit-il rompre avec la science ?

avec Wiktor Stoczkowski
enseignant-chercheur, membre du Laboratoire d'anthropologie sociale,

EHESS-Collège de France

En juin 2005, la Food and Drug Administration américaine approuva la mise sur le
marché du médicament dénommé BiDil, classé comme vasodilatateur et destiné à
soigner les malades souffrant d’insuffisance cardiaque.
Contrairement à la grande majorité des médicaments, dont l’approbation égale passe
inaperçue, le BiDil fit la une de la presse, et pour cause : il s’agissait du premier
médicament réservé à une seule « race » humaine. Jugé inefficace sur un échantillon
de patients choisis dans l’ensemble de la population américaine, le BiDil a pu
néanmoins produire un effet thérapeutique convaincant, réduction de la mortalité de
l’ordre de 43 % sur un groupe composé exclusivement de patients d’origine africaine.
A partir de cet exemple, les études portant sur les différences biologiques entre les «
races » humaines, considérées avec grande méfiance depuis un demi-siècle,
bénéficient en génétique d’une légitimité nouvelle. La science risque-t-elle, ainsi,
d’alimenter à nouveau la pensée raciste?
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